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Les Prémisses de la Révolution 
 
 
    1786 
20/08/1786 Les premiers souhaits de réformes se font jour : fiscales, économiques 

et administratives, notamment à travers les idées de Calonne. 
 
 
 
 1787 
22/02/1787 Assemblée des Notables : 144 membres dont 7 princes de sang, 36 ducs 

et pairs ou maréchaux de France, 33 présidents ou procureurs généraux 
du Parlement, 11 prélats, 12 conseillers d’Etat, 12 députés d’Etats, 25 
maires ou échevins de grandes villes. On constate un refus des réformes 
chez la plupart de ces notables.  

08/04/1787 Le Roi renvoie Calonne. 
25/05/1787 Renvoi des Notables. 
/06/1787 Le Parlement montre les mêmes réticences que les Notables aux 

réformes mais un édit de Brienne double les effectifs du Tiers et institue 
le vote par tête dans les assemblées provinciales.  

16/07/1787 Le Parlement suggère le recours aux Etats généraux. 
06/08/1787 Projet d’un Lit de Justice. 
07/08/1787 Le Parlement refuse ce Lit de Justice.  
14/08/1787 Le Parlement est exilé en corps à Troyes. 
19/11/1787 Séance royale au parlement : le Roi affirme : « C’est légal parce que je 

le veux ! ». Le duc d’Orléans est exilé. 
 
 
 
 1788 
04/01/1788 Le Parlement prend position contre les Lettres de cachet et pour le 

principe de Liberté Individuelle. 
05/05/1788 D’Espremesnil est arrêté avec Montsabert. 
08/05/1788 Réforme de Lamoignon : suppression de la question préalable (torture), 

etc. 
20/05/1788 Réunion du parlement de Grenoble. 
07/06/1788 « Journée des tuiles » à Grenoble. 
14/06/1788 Résolution de Mounier et de Barnave. 
05/07/1788 Débuts de la préparation officieuse des Etats Généraux. 
21/07/1788 Réunion de l’Assemblée grenobloise à Vizille. 
08/08/1788 Convocation officielle pour les Etats Généraux : ouverture prévue le 

01/05/1789.  
16/08/1788 Banqueroute de l’Etat. 
24/08/1788 Renvoi de Brienne. 
26/08/1788 Rappel de Necker. 
21/09/1788 Le Parlement affirme son refus du doublement du Tiers. 
automne 1788 Eclosion des « clubs » politiques.  
05/10/1788 Convocation d’une Assemblée de Notables. 
06/11/1788 Réunion de l’Assemblée des Notables.  
fin 12/1788 (12-) Premières altercations entre « Patriotes » et « Aristocrates ».  
 



Les Débuts de la Révolution 
 
 
 1789  
30/04/1789 1ère réunion du « club Breton » à laquelle participent notamment : Le 

Chapelier, Lanjuinais, Defermon, Coroller, Kervélégan, Mounier et 
Robespierre. 

02/05/1789 Présentation au Roi des députés aux Etats Généraux : ils sont 1 139 
députés ainsi répartis : 
–   291 du Clergé (208 curés, 47 évêques, 35 abbés)  
- 270 de la Noblesse 
- 578 du Tiers Etat (dont 200 avocats). 

18/05/1789   1ère intervention de Robespierre à la tribune 
20-22/05/1789  Le Clergé puis la Noblesse acceptent l’idée d’égalité devant l’impôt. 
24/05/1789   Robespierre dans une lettre adressée à ses mandants d’Arras dit se  

méfier de Mirabeau, Mounier, Malouet et Target.  
20/06/1789   Serment du Jeu de Paume. 
22/06/1789   150 membres du Clergé et 2 de la Noblesse se joignent au Tiers. 
23/06/1789   Au cours de la séance royale, les «Communes» se déclarent inviolables. 
25/06/1789 47 représentants de la Noblesse se joignent encore au Tiers. Les 407 

récents députés de Paris également. 
27/06/1789 Tous les Etats se réunissent au Tiers pour former une Assemblée 

Nationale. 
09/07/1789 Les députés se donnent pour nom : Assemblée Nationale Constituante. 
11/07/1789 Renvoi de Necker. La Fayette évoque un 1er projet de « Droits de 

l’Homme ». 
12/07/1789 Desmoulins appelle aux armes le peuple parisien. 
14/07/1789 Prise d’assaut de la Bastille ; 1ers massacres  parmi la Garnison. 
15/07/1789 Bailly est élu maire de Paris. La Fayette devient commandant de la 

Garde Nationale Parisienne dont les effectifs sont basés sur une milice 
« bourgeoise »  de 24 000 hommes et de 6 000 soldés. 

16/07/1789 Rappel de Necker. 
17/07/1789 Le Roi Louis XVI reçoit la cocarde tricolore des mains de La Fayette : 

c’est la 1ère apparition officielle des couleurs nationales. C’est aussi le 
début d’une émigration qui ira désormais croissant (150 000 émigrés en 
quelques semaines). 

20/07/1789 Début de « La Grande Peur » qui durera jusqu’au 5 ou 6/08. 
27/07/1789 Marat réclame – sans succès – un Tribunal d’Etat. 
28/07/1789 Sortie du 1er numéro du « Patriote Français » de Brissot.      
04-05/08/1789  Abolition des Privilèges votée dans la nuit. 
06/08/1789   Buzot affirment qu les biens du Clergé appartiennent à la Nation. 
13/08/1789   Sortie du 1er numéro du «Mercure Français » de Kéralio-Robert. 
24/08/1789   Proclamation de la Liberté de la Presse. 
26/08/1789 Adoption du texte de la « Déclaration des Droits de l’Homme et du 

Citoyen ». 
11/09/1789 Vote pour le Veto suspensif du Roi : 673 voix pour, 325 contre et 11 

abstentions. Les partis en présence commencent à prendre forme. On 
trouve 5 tendances principales :  

 - A droite : Les « Noirs », contre-révolutionnaires déclarés, regroupant 
les ultras de la Noblesse et du Clergé comme l’abbé Maury, Cazalès et 
Mirabeau-Tonneau. 

 - Les Monarchiens ou  « Anglomanes » comme Malouet, Mounier, Lally-
Tollendal et Clermont-Tonnerre qui prônent une monarchie 
constitutionnelle à l’anglaise. 

 - un parti à lui tout seul : Mirabeau, équivoque plus que jamais… 
 - Les « Patriotes » unis dans un triumvirat : Duport, Alex-Lameth et 

Barnave. 
 - enfin à gauche, les « Démocrates », extrémistes avec Robespierre, 

Pétion, Buzot, Grégoire, Prieur de la Marne… 



12/09/1789 Sortie du 1er numéro de « L’Ami du Peuple » de Marat.  
20/09/1789 Discours de Robespierre contre le Veto royal. 
05/10/1789 Marche populaire sur Versailles. 
06/10/1789 La famille royale rentre à Paris. 
08/10/1789 Marat, poursuivi par Bailly, entre en clandestinité. 
10/10/1789 Louis XVI est désormais dénommé « Roi des Français » et plus « de 

France ». 
19/10/1789 Le Club Breton s’installe dans l’ancien couvent des Jacobins (dont il 

prendra vite le nom) et devient officiellement la « Société des Amis de la 
Constitution ». 

21/10/1789 Robespierre s’oppose au vote d’une la loi martiale contre les 
attroupements populaires.  

22/10/1789 Adoption du suffrage par les citoyens « actifs » malgré l’opposition de 
Grégoire, Duport et Robespierre. Aux élections de 1791, il y aura donc 
4 298 360 citoyens actifs/électeurs contre environ 3 000 000 de 
citoyens « passifs ». 

29/10/1789 Le Décret du « Marc d’argent » établit que pour être éligible, un citoyen 
actif doit être propriétaire foncier et contribuable pour au moins 1 marc 
d’argent. Pétion et Prieur de La Marne s’y opposent. 

02/11/1789 Un Décret nationalise les biens du Clergé par 568 voix pour et 346 
contre. 

03/11/1789 On entame à l’Assemblée une discussion sur le découpage des futurs 
départements. 

12/12/1789 Arrestation de Marat : il est libéré sur l’intervention de La Fayette. 
15/12/1789 Robespierre exige l’élection de nouveaux magistrats. 
19/12/1789 On décide de la création de 400 millions en Assignats.  
 
 
 
 1790 
10/01/1790 « L’Ami du Peuple » lance ses 1ères attaques contre La Fayette. 
19/01/1790 Le serment breton « Vivre libre ou mourir ! » deviendra vite célèbre. 
21/01/1790 Le docteur Guillotin propose l’adoption d’une machine « égalitaire » à 

décapiter les condamnés. 
25/01/1790 Robespierre conteste la notion de citoyen actif et le décret du marc 

d’argent contre la Droite et le Centre. 
fin 01/1790 Début des élections municipales qui dureront jusqu’en février. 
~18/02/1790 Marat part en Angleterre. 
19/02/1790 Exécution du marquis de Favras. 
26/02/1790 On fixe le nouveau découpage administratif en 83 départements. 
28/02/1790 On supprime le monopole des grades militaires supérieurs (officiers au 

dessus des « bas-officiers », jusqu’alors réservés à la seule Noblesse. 
Cette brèche ouverte permettra à des milliers de soldats de faire leurs 
preuves et contribuera à constituer les futures élites militaires de l’An II 
et de l’Empire… 

08/03/1790 Barnave propose un décret sur les Colonies maintenant l’esclavage, le 
droit de propriété et l’autodétermination administrative.  

15/03/1790 Sur proposition de Merlin de Douai, suppression des droits seigneuriaux 
dont le fameux droit d’aînesse. Rabaut-Saint-Etienne est élu à la 
présidence de l’Assemblée par 293 voix pour et 200 contre. 

16/03/1790 Abolition des Lettres de cachet. 
17/03/1790 Décret sur les Biens du Clergé. 
21/03/1790 Suppression de la Gabelle, vieil impôt sur le sel très inégalitaire et 

impopulaire. 
29/03/1790 Danton est réélu président du district des Cordeliers. 
31/03/1790 Robespierre, y supplantant La Fayette, est élu président du club des 

Jacobins pour le mois d’avril. 
01/04/1790 Publication du Livre Rouge dévoilant le scandale des dispendieuses 

pensions et faveurs royales. 



27/04/1790 Création du Club des Cordeliers. 
28/04/1790 Robespierre réclame vainement la constitution de Conseils de Guerre 

bipartites composés pour moitié d’officiers et pour moitié de soldats. 
29/04/1790 Décret sur la libre circulation des grains. 
30/04/1790 Institution de jurys en vue de supprimer l’arbitraire judiciaire. 
05/05/1790 Décret sur l’élection des juges par le Peuple. 
08/05/1790 Adoption du principe de l’unification des poids et mesures. On crée dès 

le 10/05/1790 une commission pour mener ce projet à bien.  
12/05/1790 Création de la « Société de 1789 », club se posant en rival de celui des 

Jacobins et comprenant La Fayette, Siéyès, Bailly, Talleyrand, 
Condorcet, Brissot, etc. 

15/05/1790 Après les bruits de guerre entre l’ Espagne et la Grande-Bretagne, 
Robespierre plaide pour la Paix. 

18/05/1790 Robespierre affirme : «  le Roi est le commis, non le représentant de la 
Nation ! ». Réapparition de «L’Ami du Peuple » qui milite contre la 
guerre, contre La Fayette et Mirabeau. 

21/05/1790 Suppression des 60 districts de Paris auxquels on substitue 48 sections. 
22/05/1790 Décret sur le droit de Paix et de Guerre, largement inspiré par les 

réflexions de Robespierre. Mounier émigre. 
25/05/1790 Marat tonne contre le militarisme et le césarisme. 
28/05/1790 Interdiction du port de la cocarde blanche. La cocarde tricolore devient 

obligatoire pour les officiers. 
29/05/1790 On débat à l’Assemblée de la Constitution civile du Clergé : les votes 

débuteront le 31/05 et dureront 6 semaines… 
30/05/1790 Décret sur l’extinction de la mendicité, indigne d’un Peuple libre. 

Robespierre se déclare favorable au mariage des prêtres. 
/06/1790 Elections départementales. 
06/06/1790 Fête de la Fédération à Lille. 
10/06/1790 Massacres à Avignon suite aux affrontements entre « Papalins » et 

« Patriotes ». Ces derniers demanderont le 12/06 le rattachement 
d’Avignon à la France. 

13-14/06/1790 Massacres à Nîmes. 
19/06/1790 Abolition de la noblesse héréditaire. 
20/06/1790 Abolition des ordres de chevalerie, livrées et armoiries. Sur proposition 

de Lameth, le décret proclame que : « La noblesse héréditaire est pour 
toujours abolie en France, qu’en conséquence, les titres de marquis, 
chevalier, écuyer, comte, vicomte, messire, prince, baron, vidame, 
noble, duc et tous autres titres semblables ne pouvant être pris par qui 
que ce soit ni donnés à personne ; ni offert à qui que ce soit ; que les 
titres de monseigneur et de messeigneurs ne seront donnés à aucun 
corps ni à aucun individu ainsi que les titres d’excellence, d’altesse, 
d’éminence, de grandeur ; qu’aucun citoyen ne pourra faire porter une 
livrée à ses domestiques ni avoir des armoiries ; que l’encens ne sera 
brûlé dans les temples que pour honorer la divinité ».   

27/06/1790 Organisation de la municipalité de Paris. Marat proteste contre les 
orientations bourgeoises prises par la Révolution. 

03/07/1790 Mirabeau rencontre secrètement la Reine.  
08/07/1790 Le « Ca ira ! » fait fureur au Champ de mars où on prépare la fête du 

14/07. 
12/07/1790 Vote définitif de la Constitution Civile du Clergé. 
14/07/1790 Fête de la Fédération. 
22/07/1790 Le Roi sanctionne la Constitution Civile du Clergé. 
23/07/1790 le Roi apprend l’opposition du Pape à cette Constitution. 
26/07/1790 Marat appelle à une épuration et réclame 5 à 600 têtes ! 
27/07/1790 La Prusse, l’Angleterre, la Hollande et l’Autriche signent le Traité de 

Reichenbach au sujet des Pays-Bas. 
31/07/1790 Marat, poursuivi, retourne à la clandestinité. 
 
 



05/08/1790 Début de l’affaire de Nancy (révoltes dans un régiment). 
16/08/1790 La Fayette obtient un décret contre l’insubordination dans l’armée. 
19/08/1790 Saint-Just écrit à Robespierre pour solliciter son soutien dans une affaire 

locale. 
21/08/1790 Etablissement des Tribunaux militaires. 
23/08/1790 Robespierre réclame la création d’un Tribunal National. 
26/08/1790 Nouvelle échauffourée à Nancy délibérément provoquée par La Fayette. 
31/08/1790 Massacre et répression à Nancy (Régiment suisse de Châteauvieux). 
/09/1790 Diffusion du premier pamphlet ouvertement pro républicain (de  

Lavicomterie). 
03/09/1790 Presque seul, Robespierre proteste contre la répression à Nancy. Le 

Peuple réagit comme lui. 
04/09/1790 Démission de Necker. 
07/09/1790 Décret organisant les Archives nationales. 
18/09/1790 Marat s’en prend au Roi. 
01/10/1790 Le « Mercure National », suivant Lavicomterie, s’affiche lui aussi 

républicain. 
21/10/1790 Adoption du drapeau tricolore. Suppression officielle du drapeau blanc. 
23/10/1790 le Roi donne tous pouvoirs à Breteuil en ce qui concerne l’intervention 

des « Alliés ».  
25/10/1790 Barnave est élu à la présidence de l’Assemblée : il est le premier 

représentant de la Gauche à atteindre cette fonction. 
26/10/1790 La famille royale envisage pour la 1ère fois la fuite suivant un plan de 

Fersen, favori de la Reine. 
28/10/1790 Merlin de Douai évoque un concept appelé à un bel avenir : « le Droit 

des Peuples à disposer d’eux-mêmes ». 
31/10/1790 Suppression de toutes douanes intérieures et octrois. 
/11/1790 Création du « Club des Monarchiens » des amis de la Constitution 

monarchique avec Malouet, Cazalès, Montesquiou et Virieu.  
Sortie du 1er numéro du « Père Duchesne » créé par Hébert.  
François Robert publie « Le Républicanisme adapté à la France ». 

08/11/1790 Marat attaque la monarchie. 
13/11/1790 Mise à sac de l’Hôtel de Castries. 
18/11/1790 Robespierre plaide en vain pour la réunion d’Avignon à la France. 
22/11/1790 Les Autrichiens sont en Belgique. 
27/11/1790 Les ecclésiastiques sont tenus de prêter serment.  
05/12/1790 Aux Jacobins, Robespierre s’oppose à Mirabeau contre l’exclusion des 

citoyens « passifs » de la Garde Nationale. 
15/12/1790 Suppression de la vénalité des offices ministériels. 
27/12/1790 59 députés membres du Clergé prêtent serment. 
29/12/1790 Camille Desmoulins épouse Lucille Duplessis. 
30/12/1790 Décret sur la propriété des inventions ou découvertes par leur auteur. 
 
 
 

1791 
04/01/1791 Les députés du Clergé sont divisés au sujet du serment à la Constitution 

Civile du Clergé. 7 seulement (dont Talleyrand) jurent sur 160. 
16/01/1791 La Maréchaussée devient par décret Gendarmerie Nationale. 
20/01/1791 Réorganisation de la juridiction criminelle, des tribunaux et du statut des 

magistrats. 
28/01/1791 Renforcement militaire des frontières. 
30/01/1791 Après Marat, Dubois-Crancé dénonce les projets de fuite de la famille 

royale. 
31/01/1791 Danton est nommé administrateur du département de Paris. 
02/02/1791 9 Premières élections des évêques constitutionnels (il y en aura eu 47 à 

la fin avril). 
19/02/1791 Mesdames, tantes du Roi, émigrent officiellement. 
20/02/1791 Les Roland arrivent à Paris. 



21/02/1791 Premiers débats sur l’émigration à l’Assemblée. 
23/02/1791 Le Prince de Condé regroupe à Worms et enrôle émigrés et déserteurs. 
28/02/1791 Affaire dite des « Chevaliers du poignard » : 400 nobles sont désarmés 

aux Tuileries.  
05/03/1791 Décret sur la Haute Cour provisoire d’Orléans, tribunal précurseur du 

Tribunal Révolutionnaire. 
10/03/1791 Bref du Pape «Quod aliquantum » contre la Constitution Civile. 
15/03/1791 Gobel est élu évêque constitutionnel de Paris. 
20/03/1791 Suppression des Fermes et Régies. 
02/04/1791 Mort de Mirabeau. « Les Révolutions de Paris » exigent l’abolition de la 

royauté. 
03/04/1791  Projet d’un Panthéon National dans l’église Sainte-Geneviève présenté 

par le Département de Paris. 
04/04/1791 Mirabeau entre au Panthéon. Marat et les Cordeliers protestent mais ne 

sont pas suivis.  
05/04/1791 Débat sur les successions. 
07/04/1791 Robespierre fait décréter l’exclusion à tout poste ministériel des 

Constituants pendant 4 ans à compter de la fin de la Législature. 
18/04/1791 La Garde Nationale empêche le départ de Louis XVI à Saint-Cloud. 
21/04/1791 La Fayette se démet de son commandement de la Garde Nationale. 
22/04/1791 La Fayette revient sur sa démission, rappelé en masse, par 42 bataillons 

sur les 60 de la Garde. 
27/04/1791 Décret sur l’organisation, les fonctions et les responsabilités 

ministérielles. Duport et Lameth publient le 1er numéro du 
« Logographe ». 

28/04/1791 Robespierre s’oppose au décret limitant aux seuls citoyens actifs l’accès 
à la Garde Nationale. 

29/04/1791 Décret sur l’organisation de la Marine. 
06/05/1791 Création des assignats de 5 livres. 
10/05/1791 Aux Jacobins, Robespierre défend la liberté de la Presse. 
12/05/1791 Robespierre attaque Barnave sur son projet colonial restrictif envers les 

« non-Blancs » des Îles. 
14/05/1791 Décret instituant les brevets d’invention. 
30/05/1791 Robespierre discourre contre la peine de mort.  
10/06/1791 Celui qu’on nomme déjà « L’Incorruptible », très populaire, est élu 

Accusateur public du Tribunal criminel de Paris. 
12/06/1791 Début des élections primaires pour la Législative. 
20/06/1791 Fuite du Roi avec sa famille vers la frontière de l’Est. 
21/06/1791 Arrestation de la famille royale à Varennes. 
22/06/1791 Le Club des Cordeliers réclame la République. 
23/06/1791 Le duc d’Orléans est admis aux Jacobins. 
25/06/1791 Retour du Roi à Paris : il est suspendu de ses fonctions. 
27/06/1791 Marat lance le sobriquet de « Capet » pour désigner le Roi.  
29/06/1791 Aux Jacobins, on demande la destitution du souverain.  
01/07/1791 Billaud-Varennes est hué aux Jacobins pour avoir évoqué la République… 
03/07/1791 Sortie du 1er numéro du « Républicain » de Paine, Condorcet et 

Duchâtelet. 
09/07/1791 Premières mesures de rétorsion d’ordre financier contre les Emigrés. 
10/07/1791 Brissot pose la question aux Jacobins : « Le Roi peut-il être jugé ? ». 
11/07/1791 Voltaire entre au Panthéon. Le port du bonnet rouge révolutionnaire se 

généralise. 
12/07/1791 Robespierre ne se prononce pas ouvertement pour ou contre la 

République. 
15/07/1791 Robert et le Club des Cordeliers présente une pétition de  6 000 

signatures en faveur de la République. 
16/07/1791 Création du Club des Feuillants par Duport, les frères Lameth et 

Barnave. 
17/07/1791 Massacre du Champ de Mars : on ramasse 50 morts. 
20/07/1791 Marat, décrété d’arrestation, retourne à la clandestinité. 



24/07/1791 Robespierre reprend en main le club des Jacobins, bien moins en pointe 
depuis la naissance des Feuillants. Il est assisté en cela par Coroller, 
Grégoire, Pétion, Prieur de La Marne et Royer, vite rejoints par Anthoine, 
Dubois-Crancé, Buzot, Roederer, Vadier... 

01/08/1791 Robespierre publie son « Adresse aux Français », manifeste néo-Jacobin. 
04/08/1791 Décret sur la levée des volontaires de 1791. 
06/08/1791 Robespierre emménage définitivement rue Saint-Honoré, chez le 

menuisier Duplay, dans une modeste petite chambre qu’il ne quittera 
plus. 

09/08/1791 La France est décrétée « Une et Indivisible » sous l’impulsion de Rabaut-
Saint-Etienne. 

28/08/1791 Sortie du 1er numéro de « L’Ami des citoyens » de Tallien. 
29/08/1791 Début des troubles en Vendée à propos des prêtres réfractaires et des 

levées de troupes. 
01/09/1791 Robespierre s’oppose violemment à Duport qu’il juge révisionniste. 
02/09/1791 Suppression de l’Ordre des Avocats. Il ne sera rétabli par Napoléon que  

le 14/12/1810. 
05/09/1791 A propos des colonies, Robespierre traite Barnave de traître. 
13/09/1791 Le Roi sanctionne la Constitution. 
14/09/1791 Le Roi prête serment à la Constitution.  

Avignon et le Comtat Venaissin sont réunis à la France. 
18/09/1791 Paris est en fête pour l’adoption de la Constitution. 
24/09/1791 Robespierre, toujours opposé sur ce point à Barnave, demande 

l’émancipation des Noirs. 
25/09/1791 Le Code pénal est promulgué, sous l’impulsion de Le Pelletier de Saint-

Fargeau. 
28/09/1791 Le droit de cité est accordé aux Juifs. 
29/09/1791 Dernier discours de Robespierre à la Constituante : « Je ne crois pas que 

la Révolution soit finie ! ». 
30/09/1791 Dernière séance de l’Assemblée Constituante. Une ovation est faite au 

Roi, présent. Robespierre, lui, est applaudi par le Peuple. 
/10/1791 Des réunions de « gauche » ont lieu chez les Roland avec Brissot et 

Vergniaud. 
01/10/1791 Première séance de la Législative, présidée par le Feuillant Pastoret. 745 

députés se répartissant ainsi : 264 Feuillants, 136 Jacobins, le reste 
(345) non inscrits.  

05/10/1791 Couthon obtient la suppression des titres et l’abandon des marques de 
respect au Roi à l’Assemblée. 

06/10/1791 Hérault de Séchelles, contre Vergniaud et Basire, fait annuler le décret 
de la veille. 

07/10/1791 Les bustes de Mirabeau et de Rousseau trônent à l’Assemblée. 
08/10/1791 La Fayette démissionne de la Garde Nationale. 
15/10/1791 Robespierre fait un triomphe lors d’un séjour à Arras. 
16/10/1791 Massacre de nobles à la Glacière d’Avignon. 
20/10/1791 Débat sur les Emigrés. Brissot pousse à la guerre. 
25/10/1791 Vergniaud est partisan d’une guerre offensive à l’extérieur. 
01/11/1791 1 900 millions d’assignats ont été émis à ce jour. 
03/11/1791 Gensonné propose l’instauration de l’Etat Civil. 
10/11/1791 Roederer est élu Procureur-Syndic du Département de Paris. 
11/11/1791 Louis XVI oppose son veto aux derniers décrets pris contre les Emigrés. 
12/11/1791 Carra, aux Jacobins, est partisan de la guerre. Marat lui réplique : 

« D’abord les ennemis de l’intérieur ! ». 
13/11/1791 Dubois-Crancé, toujours aux Jacobins, se déclare contre la guerre. 
14/11/1791 Jérôme Pétion est élu maire de Paris par 6 728 voix contre 3 126 à La 

Fayette et malgré de très nombreuses abstentions. 
20/11/1791 Roederer se range dans le parti de la guerre. 
25/11/1791 Création du Comité de Surveillance, avec une majorité de Gauche : 

Isnard, Fauchet, Goupilleau, Antonelle, Grangeneuve, Chabot, Basire, 
Merlin de Thionville, Lecointre et Thuriot. 



27/11/1791 Rühl se déclare franchement pour la guerre. 
28/11/1791 De retour d’Arras, Robespierre se rallie activement au parti de la guerre. 
02/12/1791 Manuel est élu procureur de la Commune de Paris. 
05/12/1791 Billaud-Varenne, aux Jacobins, est contre la guerre.  
06/12/1791 Danton est élu Substitut adjoint de la Commune. 
09/12/1791 Robespierre travaillé par le doute devant la guerre : « Ne fait-on pas le 

jeu de la Cour ? ». 
12/12/1791 Aux Jacobins, Robespierre fait un 1er discours affirmant fermement son 

opposition à la guerre. Marat écrit un article anti-colonialiste. 
14/12/1791 Narbonne, nommé le 07/12, devient ministre de la Guerre. 
16/12/1791 Brissot défend la guerre aux Jacobins. 
17/12/1791 2 200 millions en Assignats ont été émis à ce jour.  
27/12/1791 Rochambeau et Luckner sont nommés maréchaux de France. 
 
 
 

1792 
/01/1792 100 livres en Assignats valent à ce jour 63 livres 5 sous en espèces.   
02/01/1792 Décret instituant rétrospectivement le début de « l’Ere de la Liberté » au 

01/01/1789. Robespierre fait son 3ème discours contre la guerre aux 
Jacobins. 

11/01/1792 4ème discours de Robespierre contre la guerre aux Jacobins. 
15/01/1792 Marat et Robespierre se rencontrent mais ne parviennent toutefois pas à 

s’accorder. Marat est décidemment trop violent. 
23/01/1792 Des spéculations sur le sucre et le café provoquent des pillages 

d’épiceries à Paris. 
25/01/1792 5ème discours de Robespierre contre la guerre : il ne parvient pas à 

emporter l’adhésion de la majorité des Jacobins. 
01/02/1792 Décret instituant l’obligation du passeport pour voyager en France. 
14/02/1792 Robespierre se démet de sa charge d’Accusateur public. Une émeute 

éclate à Dunkerque. 
19/02/1792 Le Trésor National s’élève seulement à 60 418 733 livres. 
/03/92 Nombreux troubles dans tout le pays : pillages de châteaux, etc. 
20/03/1792 Un budget est voté à l’Assemblée pour la construction de « guillotines ». 
22/03/1792 Présentation à l’Assemblée par Claude Chappe du télégraphe optique. 
23/03/1792 Roland devient ministre de l’Intérieur. 
25/03/1792 Ultimatum de la France à l’Autriche. 
03/04/1792 Le terme (maçonnique à l’origine) de « Montagne » désignant la Gauche 

révolutionnaire est mentionné pour la 1ère fois, pour distinguer ceux qui 
la composent des Brissotins. 

15/04/1792 Momoro trouve ce qui deviendra l’enseigne de la République : « Liberté, 
Egalité, Fraternité » et n’est encore qu’une devise pour illustrer la fête 
en l’honneur des Suisses du régiment de Châteauvieux.  

20/04/1792 Déclaration de guerre au Roi de Bohême-Hongrie. 
21/04/1792 150 francs en assignats valent 100 francs or. 
23/04/1792 Robespierre s’acharne contre La Fayette devant les Jacobins. 
24/04/1792 Marat relaie Robespierre contre La Fayette. 
25/04/1792 Rouget de L’Isle compose ce qui deviendra la « Marseillaise » chez le 

maire de Strasbourg. Brissot et Guadet attaquent Robespierre aux 
Jacobins et dénoncent la « dictature de la parole ». Roland écrit à 
Robespierre. 

27/04/1792 Robespierre reprend son ascendant sur les Jacobins. 
28/04/1792 Rochambeau entre en Belgique. 
29/04/1792 Retraite de Biron sur le Quiévrain, amorçant des mouvements de 

panique. Dillon est assassiné par ses propres soldats.  
17/05/1792 Sortie du 1er numéro du « Défenseur de la Constitution », journal de 

Robespierre. 
18/05/1792 Basire, Chabot et Merlin de Thionville sont décrétés d’accusation pour 

leur opposition au Comité « Autrichien » (Malouet, Montmorin, Bertrand 



de Molleville). La Fayette, Rochambeau et Luckner écrivent au ministre 
de la Guerre Servan que la guerre est impossible à mener tant leurs 
soldats sont lâches… 

/05/1792 « Citoyen » supplante « Monsieur ». 
29/05/1792 Dissolution de la Garde Constitutionnelle du Roi. 
13/06/1792 Luckner prend puis évacue Courtrai. 
17/06/1792 Création de la « Commission des Douze » (7 Feuillants et 5 Jacobins) 

pour « chapeauter » l’action des ministres. 
20/06/1792 Une émeute préparée par les Brissotins et menée principalement par 

Santerre envahit le Palais des Tuileries. 
27/06/1792 La Fayette est de retour à Paris pour tenter un coup de force. 
28/06/1792 Robespierre et Brissot attaquent La Fayette aux Jacobins. 
30/06/1792 Isolé et en minorité, La Fayette quitte Paris pour rejoindre son armée. 
03/07/1792 Vergniaud dénonce les liens de la Cour avec l’ennemi. 
11/07/1792 La Patrie est proclamée « en danger ». 
15/07/1792 Prise d’Orchies (Nord) par les troupes autrichiennes. A Paris, on ne parle 

que de destituer le Roi. 
18/07/1792 Prise de Bavai par les Autrichiens. 
20/07/1792 Vergniaud, Guadet et Gensonné proposent une entente au Roi. 
25/07/1792 Manifeste adressé à la France par le duc de Brunswick rédigé en termes 

provocateurs par l’émigré Limon. 
26/07/1792 Brissot se prononce contre la République et souhaite un régime propice 

à la propriété. 
29/07/1792 Robespierre réclame la déchéance du Roi et appelle de ses vœux une 

Convention élue au suffrage universel. 
03/08/1792 Pétion, soutenu par 47 des 48 sections parisiennes, réclame la 

déchéance du Roi. La question est ajournée au 09/08. 
10/08/1792 Prise des Tuileries par l’insurrection parisienne : 600 Suisses y laisseront 

la vie ainsi que 200 gentilshommes et serviteurs. Du côté des insurgés, 
sont tués ou blessés 83 fédérés (dont 42 Marseillais et 9 Bretons) et 285 
Gardes Nationaux pour un chiffre de 98 morts officiels.  
Création de la Commune Insurrectionnelle : 288 membres dont Hébert, 
Chaumette, Robespierre, Momoro, Billaud-Varenne, Panis, etc. 

11/08/1792 Remaniement ministériel : Danton à la Justice, Roland à l’Intérieur, 
Servan à la Guerre. L’an IV de la Liberté devient l’an I de l’Egalité… 

13/08/1792 Pétion mène la famille royale (jusqu’alors abritée au sein de 
l’Assemblée) dans sa prison du Temple. 

15/08/1792 Robespierre demande l’instauration d’un Tribunal du Peuple. Le nom du 
Roi disparaît des actes officiels. 

18/08/1792 Barnave et Lameth sont décrétés d’arrestation. 
19/09/1792 Dumouriez est nommé à la tête de l’Armée du Nord. La Fayette émigre. 
21/08/1792 On guillotine le conspirateur royaliste Collenot d’Angremont. 
22/08/1792 Rébellion royaliste en Vendée à Châtillon-sur-Sèvre. 
23/08/1792 Longwy capitule devant les Prussiens. 
27/08/1792 On chante la « Carmagnole » à Paris qui relate la victoire du 10 août. 
02/09/1792 Verdun tombe devant l’ennemi. Danton proclame : « De l’audace, 

toujours de l’audace ! ». Massacre dans les prisons parisiennes. 
05/09/1792 Fin des massacres : on estime avec peine le nombre des victimes entre 

1 090 à 1 395 morts dont au moins les ¾ de droit commun. 
 Robespierre est élu 1er député de Paris à la Convention. Saint-Just est 

élu comme représentant de l’Aisne. 
06/09/1792 Danton et Collot (d’Herbois) sont élus députés de Paris. 
07/09/1792 Manuel et Billaud-Varenne sont élus à leur tour députés de Paris. 
08/09/1792 Camille Desmoulins est élu à son tour député de Paris. Brunswick est en 

Argonne. 
09/09/1792 Marat est élu député de Paris. 53 personnes périssent massacrées 

pendant un transfert de prisonniers entre Orléans et Paris, à Versailles. 
12/09/1792 Panis, Sergent et Robert sont élus députés de Paris. 
13/09/1792 Luckner est rappelé à Paris pour son incapacité. 



14/09/1792 Philippe, duc d’Orléans, obtient de la Commune le nouveau nom de 
« Philippe-Egalité ». 

15/09/1792 Mort de Mirabeau-Tonneau. 
16/09/1792 Cambriolage du Garde-Meuble de la Couronne. Fabre (d’Eglantine) est 

élu député de Paris. 
17/09/1792 Roland attaque la Commune. Robespierre « Jeune », frère de 

Maximilien, et Louis David, peintre, sont élus députés de Paris. 
19/09/1792 Création officielle du Musée du Louvre. Philippe-Egalité est élu député de 

Paris. Guadet est le premier « Girondin » à être exclu des Jacobins.  
20/09/1792 Victoire de Valmy. Dernière séance de la Législative où sont votés un 

décret sur l’Etat Civil et une loi sur le divorce, ainsi qu’un 
renouvellement intégral du Conseil Général de la Commune. Lors d’une 
avant-séance de la Convention (et avec seulement 371 élus sur 749 !), 
on élit le bureau : Pétion devient président, assisté de Camus 
(Feuillant), de Rabaut-Saint-Etienne, Brissot, Vergniaud, Condorcet. 

21/09/1792 Première séance officielle de la Convention : la royauté est abolie en 
France sur la proposition de Collot et de Grégoire. 

22/09/1792 Décret sur proposition de Billaud-Varenne : les actes publics seront daté 
de l’An I de la République Française. (Cette année républicaine 
commencera officiellement ce même 22 septembre à l’adoption du 
nouveau calendrier).   

23/09/1792 Pétion est élu président des Jacobins. Le siège autrichien de Lille 
commence. 

24/09/1792 L’armée française pénètre à Chambéry. 
25/09/1792 Premiers affrontements entre Droite et Gauche : Lasource et la Girarde 

contre Robespierre, Marat et Danton. Couthon répète : « La République 
française est une et indivisible ! ». 

27/09/1792 Danton puis Roland se démettent de leurs ministères respectifs. 
Repoussé par la Gironde, Danton l’attaque. 

29/09/1792 Lille est sous les bombes autrichiennes. Nice est prise par d’Anselme. 
30/09/1792 Roland se démet de son mandat de député mais redevient ministre. 

Spire est prise par Custine. 
/10/1792 Les députés de la Convention commencent à prendre position et à se 

ranger dans des semblants de partis : le clan des Roland avec 
Condorcet, Vergniaud ; d’ex-Girondins devenus Montagnards autour de 
Barère, Cloots, Delacroix, Hérault de Séchelles ; d’ex-Jacobins devenus 
Girondins : Manuel, Pétion et Barbaroux ; des Jacobins oscillant entre 
Montagne et « Plaine » comme Carnot, Cambon et Grégoire. Et, encore 
très actifs, les Dantonistes. 

03/10/1792 Prise de Bâle et proclamation de la République Rauracienne. 
05/10/1792 Custine prend Worms. Le Club des Jacobins ne compte plus que 113 

députés sur 749.     
07/10/1792 Levée du siège de Lille. 
08/10/1792 Marat dénonce Dumouriez. 
09/10/1792 Mesures de mort décrétées contre les émigrés pris les armes à la main : 

ils seront exécutés dans les 24 heures. 
10/10/1792 Cambon dénonce la gestion de l’ex-ministre Danton. Brissot est exclu 

des Jacobins.  
11/10/1792 Nomination des membres du Comité de Constitution de la Convention 

Nationale. 
14/10/1792 Les Prussiens évacuent Verdun. 
15/10/1792 Pétion est réélu maire de Paris mais se démet pour pouvoir rester 

député. Bourbotte demande la mort du Roi.  
18/10/1792 Guadet est élu président de la Convention pour les 15 jours à venir par 

218 voix pour contre 207 voix pour Danton. 
21/10/1792 Custine est à Mayence. 
23/10/1792 Custine est à Francfort. 
27/10/1792 Dumouriez entre en Belgique. 



06/11/1792 Victoire de Jemmapes sur les Autrichiens. Les Conventionnels 
commencent à évoquer une mise en jugement du Roi. 

07/11/1792 Prise de Mons. 
09/11/1792 Custine entre dans le Palatinat. Dans la « Chronique de Paris » 

(Condorcet, Rabaut ?) ne voit en Robespierre qu’un prêtre. 
13/11/1792 Saint-Just monte pour la1ère fois à la tribune pour réclamer le jugement 

du Roi. 
14/11/1792 L’armée française entre à Bruxelles. 
15/11/1792 Grégoire est élu à la présidence de la Convention par 246 voix sur 352. 

La majorité des députés se détourne de la Gironde. 
17/11/1792 Une escadre française mouille à Anvers. 
20/11/1792 Découverte de la fameuse « Armoire de fer » aux Tuileries. 
27/11/1792 La Savoie est réunie à la France, sur proposition de Grégoire. 
28/11/1792 L’armée française entre à Liège. 
30/11/1792 Une armée française entre à Anvers. 
02/12/1792 Les Français entrent à Namur mais Custine est chassé de Francfort. 

Renouvellement des 122 élus de la Commune de Paris dont feront partie 
Jacques Roux, Chaumette (procureur syndic) Hébert et Réal (substituts) 
et Lullier (procureur général syndic du Département). 

03-06/12/1792 Discours et débats préparatoires au procès du Roi. 
06/12/1792 Marat fait voter pour le procès du Roi la résolution d’un scrutin par appel 

nominal et à voix haute ce qui sera lourd de conséquence sur l’issue du 
vote. 

07/12/1792 Manon Roland se disculpe devant la Convention des attaques de Chabot 
et de Marat. 

11/12/1792 1ère comparution du Roi devant l’Assemblée. Interrogatoire de Barère.  
17/12/1792 La flotte française est devant Naples. 
19/12/1792 Saint-Just est élu président des Jacobins. 
25/12/1792 Le Roi rédige son testament. 
26/12/1792 Le Roi se défend lui-même et est aussi représenté par de Sèze. 
27/12/1792 Saint-Just refuse l’Appel au Peuple. 
 
 
 
 1793 
01/01/1793 Création du Comité de Défense Générale comprenant 24 membres à 

forte majorité Girondine. 
03/01/1793 Vergniaud, Guadet et Gensonné sont vivement attaqués par Gasparin à 

propos de leurs relations avec la Cour en 07/1792. 
07/01/1793 Les débats du procès du Roi sont clos. 
11/01/1793 Manifestation royaliste à Rouen : 23 arrestations. 
13/01/1793 Un plénipotentiaire français, Hugon de Basville, est assassiné à Rome. 
15/01/1793 Le scrutin sur le sort du Roi est ouvert.  L’unanimité (707 voix) déclare 

le Roi coupable de conspiration contre la Liberté. Par 424 voix contre 
287, on décide que le jugement ne sera pas soumis à la ratification du 
Peuple. 

16/01/1793 (20h) Appel nominal sur la peine du Roi. La procédure durera environ 24 h. 
17/01/1793 (20h) Fin de l’appel : la mort est prononcée par 387 voix contre 334. 
18/01/1793 Un débat s’ouvre sur un éventuel sursis à la peine, puis on procède à un 

scrutin rectificatif qui aboutit, cette fois à 361 voix pour la mort contre 
360 voix contre. 

19/01/1783 Nouveau débat sur le sursis. 
20/01/1793 (2h du matin) Fin de l’appel nominal. Le sursis est rejeté par 380 voix contre 310. 

Kersant et Manuel démissionnent. 
20/01/1793 (14h) On annonce au Roi sa condamnation et la nature de sa peine. 
20/01/1793 (17h)  Assassinat du député « régicide » Le Peletier de Saint-Fargeau. 
21/01/1793 (10h22) Le Roi est guillotiné (aux abords de l’actuelle place de la Concorde). 
22/01/1793 Roland démissionne de son poste de ministre de l’Intérieur. 
23/01/1793 Robespierre prend la défense de  Dumouriez. 



30/01/1793 Mort de La Rouërie, chef d’une conspiration royaliste en Bretagne. 
31/01/1793 Annexion du comté de Nice par la France. 
/02/1793 Agitation croissante des « Enragés », Roux, Varlet, etc. 
01/02/1793 Déclaration de guerre à l’Angleterre et à la Hollande. 
02/02/1793 Le Girondin Chambon se démet de la mairie de Paris. 
07/02/1793 Dubois-Crancé propose l’idée révolutionnaire et géniale de l’amalgame : 

fusionner 2 bataillons de volontaires inexpérimentés avec 1 bataillon de 
ligne de l’ancienne armée royale dans une brigade et demie de la 
nouvelle armée. C’est l’acte fondateur et l’embryon de la future armée 
de l’An II (qui formera aussi le noyau dur des futures armées 
impériales). 

08/02/1793 Occupation française du duché de Deux-Ponts. 
14/02/1793 Annexion de la principauté de Monaco. Pache est élu maire de Paris par 

12 000 voix sur 15 000). 
15/02/1793 Projet de Constitution proposé par Condorcet : il est jugé nébuleux et 

décevant. 
17/02/1793 Dumouriez pénètre en Hollande. 
18/02/1793 Echec d’une tentative sur la Sardaigne (avec un certain Buonaparte).  
24/02/1793 Décret sur la levée de 300 000 volontaires et sur l’amalgame. 
25/02/1793 Dumouriez est à Breda. A Paris, agitation aux Halles et contre les 

épiceries. 
/03/1793 Ce mois de mars voit la trahison de Dumouriez, la rébellion de la 

Vendée, la montée du marasme dans le pays. Le Peuple est las.  
01/03/1793 Contre-attaque en Belgique des forces autrichiennes. Un décret réunit 

Bruxelles à la France. 
02/03/1793 Retrait d’Aix-La-Chapelle. La France annexe Stavelot, Franchimont, 

Logne, Salm et Gand. 
04/03/1793 1ers troubles à Cholet contre la levée de volontaires. 
06/03/1793 Annexion de Tournai. 
07/03/1793 Annexion de Louvain. Déclaration de guerre à l’Espagne. 
09/03/1793 Décret instituant l’envoi de Représentants en Mission sous l’influence de 

Danton. On envoie immédiatement 86 de ces Représentants sur tous les 
fronts et dans les régions. Danton propose aussi la création d’un 
Tribunal révolutionnaire, alors que l’insurrection couve à la Commune de 
Paris. Miranda est battu devant Maestricht. 

10/03/1793 Création du Tribunal Révolutionnaire (Criminel Extraordinaire). Il recevra 
son nom officiel et définitif le 29/10/1793. Par ailluers, Danton et 
Robespierre réclament la création d’un Comité Exécutif. 

11/03/1793 La Guerre de Vendée commence par un massacre de 545 « Bleus » à 
Machecoul.  

12/03/1793 Menaces de Dumouriez à la Convention. 
18/03/1793 Défaite de Neerwinden. 
20/03/1793 Danton visite Dumouriez en Belgique. 
21/03/1793 Institution des Comités Révolutionnaires de Surveillance dans les 

communes et sections. 
23/03/1793 Dumouriez signe un armistice secret avec les Autrichiens. 
27/03/1793 Dumouriez menace de marcher sur Paris.  
01/04/1793 Dumouriez prenant les devants, fait arrêter les Commissaires de la 

Convention venus l’arrêter et les livre aux Autrichiens. 
02/04/1793 Brissot défend encore Dumouriez dans son journal avant que les 

évènements de la veille ne soient connus à Paris. 
03/04/1793 Dumouriez, hors-la-loi, est décrété d’arrestation, comme Philippe-

Egalité. Robespierre demande l’accusation de Brissot et démissionne du 
Comité de Défense Générale qu’il trouve suspect. 

04/04/1793 Dumouriez, ne parvenant pas à « retourner » l’armée, doit s’enfuir vers 
les lignes autrichiennes. Belle attitude de Hoche à Lille et de Davout. En 
Vendée se forme un Conseil de l’Armée Catholique et Royale. 

05/04/1793 Marat est élu président des Jacobins. 



06/04/1793 Création définitive du Comité de Salut Public, suite à la motion de 
Danton du 10/03. Il comprendra 9 membres renouvelables tous les 
mois. 1ère séance du Tribunal Révolutionnaire. 

08/04/1793 La section parisienne du « Bon Conseil » dénonce 22 députés Girondins. 
10/04/1793 Robespierre attaque les Girondins. Vergniaud se défend comme modéré. 
12/04/1793 Guadet obtient la mise en accusation de Marat, qui redevient clandestin. 
 Chappe réussit son essai de transmission optique par télégraphe. 
13/04/1793 Un vote contre Marat rassemble 226 voix contre 92. 
15/04/1793 Pache, maire, et 35 sections sur les 48 de Paris, demandent la 

destitution des 22 Girondins. 
17/04/1793 Romme réclame le vote des femmes. 
18/04/1793 Lasource, l’un des 22, devient président de la Convention. Le 

Département de Paris demande l’instauration d’un maximum sur les 
grains. 

21/04/1793 Discours de Robespierre aux Jacobins sur les droits : y est notamment 
évoqué celui à la propriété. 

22/04/1793 La République subit de nombreux revers en Vendée. Washington 
proclame la neutralité des Etats-Unis dans le conflit opposant la France 
et l’Angleterre.  

23/04/1793 Marat se constitue prisonnier. 
24/04/1793 Marat est acquitté triomphalement par le Tribunal Révolutionnaire. 
26/04/1793 Lakanal obtient la création de la ligne de télégraphe optique entre Lille 

et Paris via 16 relais. Marat triomphe aux Jacobins.  
01/05/1793 9 000 « Sans-culottes » du faubourg Saint-Antoine manifestent à la 

Convention pour réclamer un maximum et un emprunt forcé sur les 
riches… 

02/05/1793 Boyer-Fonfrède est élu président de la Convention. 
04/05/1793 1er décret sur le Maximum. Manifestation à Paris de réfractaires 

Muscadins. 
05/05/1793 Marat attaque Custine dans son journal. Les Vendéens prennent 

Thouars. 
07/05/1793 Cambon attaque Brissot. 
08/05/1793 Mort du général Dampierre à Anzin. 
09/05/1793 Les Vendéens sont à Parthenay. 
10/05/1793 La Convention quitte la Salle du Manège pour s’installer aux Tuileries. 

Claire Lacombe crée la « Société des Républicaines Révolutionnaires ». 
16/05/1793 Isnard est élu président de la Convention par 202 voix sur 334. Miranda, 

après ses échecs militaires, est acquitté par le Tribunal Révolutionnaire. 
Les Vendéens sont défaits à Fontenay. 

17/05/1793 Santerre se démet de son rôle de Commissaire de la Garde Nationale 
pour se battre en Vendée. Desmoulins accable les Girondins aux 
Jacobins. 

18/05/1793 La Gironde obtient la création d’une « Commission des Douze » sur les 
actes de la Commune. 

23/05/1793 Chute du camp de Famars (Nord). Custine est nommé au 
commandement de l’Armée du Nord. 

24/05/1793 Les « Douze » font arrêter Hébert. 
25/05/1793 Isnard menace Paris. Les Vendéens reprennent Fontenay. 
26/05/1793 Marat et Robespierre appellent à l’insurrection. Siège de valenciennes 

par les Anglo-Hollandais. La Corse se rebelle, menée par Paoli. 
27/05/1793 Marat s’oppose aux « Douze ». Brouhaha populaire à la Convention. De 

son propre chef, la Montagne supprime les « Douze » et fait libérer 
Hébert. 

28/05/1793 Annulation des décrets de la veille : les « Douze » sont rétablis par 279 
voix contre 238.  

29/05/1793 Dufourny, Varlet et Dobsen montent en secret un Comité d’Insurrection 
à l’Evêché. 

30/05/1793 Mallarmé est élu président de la Convention par 189 voix contre 111 à 
Lanjuinais. Les « Bleus » reprennent Fontenay aux Vendéens. 



31/05/1793 1ère insurrection contre la Gironde. Le tocsin et le canon d’alarme 
rythment excitent les insurgés. Hanriot est nommé à la tête de la Garde 
Nationale de Paris. L’insurrection échoue devant la Convention. 

01/06/1793 Marat reprend l’insurrection en main. 
02/06/1793 Victoire de Paris sur les Girondins. La Convention est investie. 29 

députés et 2 ministres sont arrêtés. Arrestation aussi de Manon Roland. 
C’est la revanche des « récusants » sur les « appelants » au procès du 
Roi.   

05/06/1793 Décret sur le partage des biens communaux. 
06/06/1793 52 députés protestent contre le coup de force du 02/06. 
07/06/1793 Rébellion de Bordeaux et de l’Eure, montée par Buzot. 
08/06/1793 Victoire de Bonchamp à Doué (-La-Fontaine, Maine-&-Loire). 
09/06/1793 Les Vendéens prennent Saumur et Charrette, Machecoul. Rébllion du 

Calvados. Blocus anglais. 
10/06/1793 Création du Muséum d’Histoire Naturelle. 
11/06/1793 Robespierre tente de se concilier la bourgeoisie patriote pour faire 

avancer les projets de Constitution. 
12/06/1793 Insubordination de Custine. Cathelineau est élu à Saumur, 

Généralissime de la Vendée. 
13/06/1793 Les Girondins de Caen se compromettent avec des royalistes et contre-

révolutionnaires notoires. 
17/06/1793 Dernière apparition de Marat à la Convention. Danton contracte un 

deuxième mariage. 
18/06/1793 Prise d’Angers par les Vendéens. 
19/06/1793 19 députés protestent contre le coup de force du 02/06. Avec les 52 du 

06/06 et quelques autres, ils sont 76 à réagir. 
20/06/1793 Roux et les Enragés s’insurgent contre les lacunes socio-économiques du 

projet constitutionnel. 
24/06/1793 Adoption de la Constitution de 1793 – An I. 
25/06/1793 Création du Département du Vaucluse, chef-lieu : Avignon. 
28/06/1793 Robespierre se déchaîne contre les Enragés devant les Jacobins. Les 

Vendéens entament le siège de Nantes. 
29/06/1793 Pache, Hébert et Chaumette luttent, avec la Commune, contre les 

Enragés. 1er échec vendéen devant Nantes : Cathelineau est blessé. 
30/06/1793 Robespierre, Hébert et Chaumette aux Cordeliers contre Roux et Leclerc 

qui sont exclus de ce club. 
/07/1793 Mort héroïque du petit Viala sur la Durance.  
01/07/1793 Reprise de Bressuire par Westermann. 
03/07/1793 Reprise de Châtillon par Westermann. 
04/07/1793 Marat s’acharne contre Jacques Roux.  
05/07/1793 Déroute de Westermann et perte de Châtillon. 
06/07/1793 La section du Luxembourg lance l’idée de la « Levée en Masse ».  
07/07/1793 Wimpfen à Caen fait des préparatifs contre Paris. 
08/07/1793 Saint-Just prône en vain la modération contre les Girondins. Condorcet, 

décrété d’arrestation entre en clandestinité. 
10/07/1793 Prise de Condé par les Autrichiens. Danton et Cambon ne sont pas 

réélus au Comité de Salut Public. 
11/07/1793 Biron est destitué en Vendée. 
12/07/1793 Custine, destitué de son commandement, est rappelé à Paris. Rébellion 

de Toulon. 
13/07/1793 Assassinat de Marat par la jeune Charlotte Corday. Echec désastreux 

des contre-révolutionnaires Wimpfen et Puisaye à Pacy-sur-Eure. 
16/07/1793 Funérailles de Marat. 
17/07/1793 La contre-Révolution guillotine Chalier à Lyon. 
18/07/1793 Santerre est battu à Vihiers par les Vendéens. 
19/07/1793 Encouragement du mariage des ex-prêtres. D’Elbée devient 

Généralissime en Vendée. 
23/07/1793 La Rébellion Girondine est écrasée dans l’Eure et le Calvados. 
24/07/1793 Rossignol est nommé général en Vendée. 



25/07/1793 Danton est élu président de la Convention. 
26/07/1793 Mort du vendéen Sapinaud à Pont-Charrault. 
27/07/1793 Robespierre entre au Comité de Salut Public, sur proposition de Saint-

André pour remplacer Gasparin, sortant. 
28/07/1793 Capitulation de Valenciennes. Les fuyards (Girondins) du 02/06 sont 

décrétés Hors-la-Loi. 
30/07/1793 Les vendéens échouent devant Luçon. 
01/08/1793 La Garnison de Mayence part pour la Vendée. La Convention adopte les 

bases du système métrique. Les dépouilles royales de la Basilique Saint-
Denis sont profanées. 

02/08/1793 L’ex-reine Marie-Antoinette est transférée à la Conciergerie. 
03/08/1793 Arrestation des tous les sujets de la Couronne Britannique sur le 

territoire de la République. 
04/08/1793 Ratification de la Constitution de 1793 par 1 800 000 voix pour contre 

moins de 18 000. Leclerc et Hébert s’en prennent aux Dantonistes. La 
Commune appelle à la Levée en Masse. 

05/08/1793 Aux Jacobins, Robespierre défend Danton contre Vincent. 
06/08/1793 Kellermann devant Lyon avec 20 000 hommes. 
09/08/1793 Précy est à la tête de Lyon. 
14/08/1793 Carnot et Prieur de La Côte-d’Or entrent au Comité de Salut Public. 

Défaite des Vendéens à Luçon. 
16/08/1793 Les 48 sections de Paris exigent de la Convention la Levée en Masse. 
18/08/1793 Les places du Quesnoy et de Dunkerque sont menacées. 
22/08/1793 Robespierre est élu président de la Convention. Cambacérès présente un 

projet de Code Civil (qui sera achevé sous le Directoire et le Consulat et 
« récupéré » par Napoléon). Arrestation de l’extrémiste Jacques Roux. 

23/08/1793 Décret sur la Levée en Masse du Peuple Français. Hoche et Souham 
défendent Dunkerque contre York. 

25/08/1793 reprise de Marseille par Carteaux. Kellermann bombarde Lyon. 
27/08/1793 Toulon est livré aux Anglais par les amiraux Trogoff et Chaussegros 

appuyé par les royalistes de la ville. A Paris, Jacques Roux est libéré 
sous caution. 

28/08/1793 Herman remplace Montané à la présidence du Tribunal Révolutionnaire. 
Custine est guillotiné. Houchard reprend Tourcoing.  

29/08/1793 Billaud-Varenne attaque le Comité de Salut Public. Abolition de 
l’esclavage à Saint-Domingue. 

30/08/1793 Royer proclame : « Qu’on place la terreur à l’ordre du jour !».   
01/09/1793 Les prisons de Paris renferment 1 597 détenus. 
04/09/1793 Les faubourgs réclament contre la disette et la pauvreté. 
05/09/1793 Création d’une Armée Révolutionnaire de 6 000 hommes et de 1 200 

canonniers. Jacques Roux est de nouveau arrêté. Billaud varennes est 
élu président de la Convention. 

06/09/1793 Billaud entre au Comité de Salut Public ainsi que Collot ; Danton et 
Granet s’y refusent. Kléber arrive à Nantes. 

08/09/1793 Houchard bat les Anglais à Hondschoote. 
09/09/1793 Ronsin est nommé à la tête de l’Armée Révolutionnaire. 
11/09/1793 Le Maximum des grains est étendu à tout le pays. 
12/09/1793 Perte du Quesnoy (Cobourg). 
13/09/1793 Le Comité de Sûreté Générale est renouvelé selon les vœux du Comité 

de Salut Public. 
16/09/1793 Victoire sur Charrette à Montaigu. 
17/09/1793 Loi des Suspects suivant le rapport de Merlin de Douai. 
18/09/1793 Tallien et Ysabeau arrivent à Bordeaux. Santerre est battu à Coron 

(Vendée). 
19/09/1793 Défaite de Kléber à Torfou. 
20/09/1793 Houchard, destitué, est jugé devant le Tribunal Révolutionnaire. Après 

démission de Thuriot, le (Grand) Comité de Salut Public est 
définitivement constitué (12 membres). 

21/09/1793 Beyser est vaincu à Montaigu. 



24/09/1793 Jourdan, jeune général de 31 ans, remplace Houchard à la tête de 
l’Armée du Nord. 

28/09/1793 Pichegru – 32 ans – dirige l’Armée du Rhin. 
29/09/1793 Décret sur le Maximum général des denrées et salaires. Le sinistre 

Carrier arrive à Nantes. 
30/09/1793 Siège de Maubeuge (Cobourg). 
02/10/1793 Par décret, on inhume Descartes au Panthéon. La déchristianisation est 

en marche un peu partout. Fouché et Couthon marchent sur Lyon. 
03/10/1793 41 députés sont mis en accusation, 73 déchus (76 en réalité), 19 hors-

la-loi : 136 députés au total, parmi les Girondins et ceux qui n’ont pas 
admis le coup de force de la Commune sur la Convention le 02/06. 

04/10/1793 Les pouvoirs des Représentants en Mission sont limités. 
05/10/1793 Adoption du Calendrier républicain élaboré par Romme et Fabre. Ce 

calendrier entrera en vigueur le 07/10. 
06/10/1793 Dubois-Crancé est rappelé de Lyon. Kléber bat les Vendéens à Saint-

Symphorien. 
07/10/1793  
16 Vendémiaire An II Ruhl brise la « Sainte Ampoule » des sacres à Reims. Gorsas est arrêté 

et guillotiné. 
08-10/10/1793 (17 V) Début du scandale de la Compagnie des Indes : y sont « mouillés » 

Delaunay, Julien de Toulouse, Basire, Chabot.. 
09/10/1793 (18 V) Capitulation de Lyon. 
10/10/1793 (19 V) Fouché à Nevers : « La mort est un sommeil éternel ». Prise de 

Montbéliard. 
11/10/1793 (20 V) Danton prend congé à Arcis. 
12/10/1793 (21 V) Décret sur la destruction de Lyon. Marie-Antoinette devant le Tribunal 

Révolutionnaire. Charrette reprend Noirmoutier. 
13/10/1793 (22 V)  Strasbourg est menacé par Wurmser. 
14/10/1793 (23 V) Fabre dénonce aux Comités la Conspiration de la Compagnie des Indes. 
15/10/1793 (24 V) Lescure est blessé en Vendée. 
16/10/1793 (25 V) Victoire de Wattignies par Jourdan sur un plan de Carnot. Marie-

Antoinette est condamnée à mort et guillotinée. 
17/10/1793 (26 V) Kléber remporte la victoire de Cholet : D’Elbée et Bonchamp sont mis 

hors de combat. 
18/10/1793 (27 V) Saint Just et Lebas sont en mission à l’Armée du Rhin. Mort de 

Bonchamp en Vendée. 
20/10/1793 (29 V) Dissolution du Club « féministe » de Claire Lacombe. Répression des 

Enragés. La Roche-Jacquelein devient Généralissime en Vendée.  
22/10/1793 
1er Brumaire An II  Lazare Hoche, 25 ans, devient commandant en chef de l’Armée de la 

Moselle. 
23/10/1793 (2 B) Les Vendéens joignent les Chouans à Laval. 
24/10/1793 (3 B) 21 Girondins passent au Tribunal Révolutionnaire. 
26/10/1793 (5 B) Hérault, compromis par Fabre, est éloigné en mission. 
27/10/1793 (6 B) Le Comité de Salut Public reproche à A. Dumont les excès de ses 

mesures anti-chrétiennes dans la Somme. Les Prussiens assiègent 
Landau. 

30/10/1793 (9 B) Les Girondins sont condamnés à mort. Collot et Fouché sont envoyés à 
Lyon. 

31/10/1793 (10 B) Exécution des Girondins. Adoption du tutoiement dans la 
correspondance du Comité. La Terreur instaurée à Vannes par Prieur de 
La Marne. 

01/11/1793 (11 B) Les Vendéens sont à Mayenne. 
02/11/1793 (12 B) A Strasbourg, Saint Just « casse » la municipalité. 
07/11/1793 (17 B) Gobel et le Clergé subsistant à la Convention se « déprêtrise » à 

l’exception de Grégoire. Philippe-Egalité est guillotiné. 
08/11/1793 (18 B)  Manon Roland est guillotinée. Elle lance au pied de l’échafaud : 

« Liberté ! Que de crimes on commet en ton nom ! ». 



09/11/1793 (19 B) Cloots est élu président des Jacobins. Osselin, qui cachait une jeune 
femme noble, est dénoncé par le Comité de Sûreté Générale à la 
Convention. 

10/11/1793 (20 B) Fête de la Liberté et de la Raison à Notre-Dame. La mission de Fouché 
se poursuit à Lyon : on y condamnera 1 667 personnes à mort. Roland, 
traqué, se suicide près de Rouen. 

11/11/1793 (21 B)  Bailly est traîné à la guillotine sur le Champ de Mars. 
12/11/1793 (22 B) Les vendéens entrent à Avranches. 
13/11/1793 (23 B) Thuriot est exclu des Jacobins. Les Vendéens sont repoussés à Granville. 
15/11/1793 (25 B) Manuel est guillotiné. 
16/11/1793 (26 B) Le général Houchard est guillotiné. 
17/11/1793 (27 B) Delaunay, Basire et Chabot sont arrêtés. 
20/11/1793 (30 B) Danton rentre à Paris et lance une campagne sur l’indulgence. On 

change partout les noms des communes, on les rend plus conformes à la 
période révolutionnaire en gommant toute référence à l’ancien ordre des 
choses, noble et religieux. 

21/11/1793 
1er Frimaire An II Robespierre prononce un discours ambigu sur la religion aux Jacobins. 

Girey-Dupré est guillotiné.  
22/11/1793 (2 F) Danton appuie les thèses de Robespierre sur la religion. 
25/11/1793 (5 F) Mirabeau est expulsé du Panthéon. 
26/11/1793 (6 F) Danton plaide l’indulgence à la Convention. 
29/11/1793 (9 F) Turreau nommé au commandement en Vendée. Barnave et Duport-

Dutertre sont guillotinés. 
30/11/1793 (10 F) Hoche échoue devant Kaiserslautern en vue de débloquer Landau. 
01/12/1793 (11 F) Il y a officiellement 4 130 détenus dans les prisons parisiennes. 
04/12/1793 (14 F) Echec des Vendéens devant Angers. 
05/12/1793 (15 F) Sortie du 1er numéro du « Vieux Cordelier » de Camille Desmoulins. 

Marceau commande en chef par intérim en Vendée.  
07/12/1793 (17 F) Hébert et Chaumette se brouillent. 
08/12/1793 (18 F) Clavière se suicide dans sa prison. Madame du Barry, ancienne 

maîtresse de Louis XV est guillotinée : elle est pitoyable. Mort héroïque 
de Joseph Barra (14 ans) en Vendée. 

10/12/1793 (20 F) sortie du 2ème numéro du « Vieux Cordelier » contre les Ultras et Cloots. 
Les Vendéens sont au Mans. 

12/12/1793 (22 F) Victoire de Marceau au Mans. Aux Jacobins, Robespierre obtient 
l’exclusion de Cloots. 

14/12/1793 (24 F) Robespierre prend la défense de Desmoulins devant les Jacobins. 
15/12/1793 (25 F) Sortie du 3ème numéro du « Vieux Cordelier » au contenu  quasi contre-

Révolutionnaire ! 
16/12/1793 (26 F) Fabre obtient l’arrestation de Ronsin et de Vincent. Antonelle, jugé trop 

« mou » au Tribunal Révolutionnaire où il est juré, est exclu des 
Jacobins. 

17/12/1793 (27 F) Chaumette est exclu des Cordeliers pour « modérantisme ». On rouvre 
les églises à Rouen. 

19/12/1793 (29 F) Reprise de Toulon par Dugommier. Décret sur les écoles primaires 
obligatoires. 

20/12/1793 (30 F) Sortie du 4ème numéro du « Vieux Cordelier » réclamant la clémence et 
la libération des suspects non convaincus. Robespierre accepte l’idée 
d’un Comité recherchant les patriotes injustement incarcérés. 

21/12/1793 
1er Nivôse An II Collot, de retour de Lyon, attaque les « Indulgents ». 
22/12/1793 (2 N) Victoire de Hoche à Froeswiller sur les Autrichiens. 
23/12/1793 (3 N) Désastre vendéen à Savenay. Collot et Couthon attaquent Philippeaux 

aux Jacobins. Desaix entre à Drusenheim. 
24/12/1793 (4 N)  Wurmser évacue Haguenau. Hoche supplante Pichegru et devient le 

commandant suprême sur le front Est. 
26/12/1793 (6 N) Hoche bat Wurmser au Geisberg. Robespierre s’oppose à la libération de 

Ronsin et Vincent. 



27/12/1793 (7 N) Hoche entre à Wissembourg. Desaix entre à Lauterbourg. 
28/12/1793 (8 N) Bara entre au Panthéon. Lebrun et Dietrich sont guillotinés. 
30/12/1793 (10 N) Cloots est arrêté. 
31/12/1793 (11 N)  Hébert attaque Desmoulins aux Jacobins. Biron est guillotiné. 
 
 
 



 1794 
01/01/1794 (12 N) Charrette est chassé de Machecoul par les « Bleus ». Moreau entre à 

Kaiserslautern. 
02/01/1794 (13 N) Reprise de Noirmoutier. 
04/01/1794 (15 N) sortie du numéro 5 du « Vieux Cordelier ». Luckner est guillotiné. 
05/01/1794 (16 N) Duel oratoire entre Robespierre et Desmoulins devant les Jacobins. 
07/01/1794 (18 N) Nouvelle joute oratoire entre Robespierre et Desmoulins aux Jacobins. 
08/01/1794 (19 N) Robespierre attaque Fabre. 
09/01/1794 (20 N) Jourdan est destitué par Carnot. D’Elbée est fusillé à Noirmoutier. 
10/01/1794 (21 N) Camille Desmoulins est exclu des Jacobins. 
11/01/1794 (22 N) Lamourette est guillotiné. Grégoire dénonce le « vandalisme », 

néologisme qu’il crée pour l’occasion. 
12/01/1794 (23 N) Amar dénonce Fabre et révèle le dossier de la Compagnie des Indes. 

Fabre est arrêté au cour de la nuit suivante. Jacques Roux, en prison de 
puis septembre 1793, tente de s’y suicider.  

13/01/1794 (24 N) Danton défend Fabre mais est contré par Billaud. 
14/01/1794 (25 N) Michaud succède à Pichegru à l’Armée du Rhin. 
15/01/1794 (26 N) sortie du numéro 6 du « Vieux Cordelier », violent et amer. 
17/01/1794 (28 N) Turreau crée les « colonnes infernales » pour terroriser la Vendée.  
19/01/1794 (30 N) Un contingent anglais est accueilli en Corse (Saint-Florent). 
22/01/1794  
3 Pluviôse An II Grégoire propose un concours pour l’adopter de manuels scolaires. 
28/01/1794 (9 P) Le prince de Talmont est fusillé à Laval. 
29/01/1794 (10 P) La Rochejacquelein est tué près de Nouaillé. 
30/01/1794 (11 P)  Robespierre tient un discours anti-anglais aux Jacobins. 
01/02/1794 (13 P) Création d’un ministère en charge de l’armement. Stofflet devient le 

nouveau Généralissime des Vendéens. 
02/02/1794 (14 P) Voulland obtient la libération de Ronsin et de Vincent. 
04/02/1794 (16 N) Un décret, proposé par Levasseur de la Sarthe, abolit l’esclavage. 
05/02/1794 (17 N) Robespierre tient un discours à la Convention sur « la Terreur et la 

Vertu ». Pichegru remplace Jourdan à l’Armée du Nord. 
06/02/1794 (18 N) Carrier est rappelé de Nantes. Bonaparte est promu général. 
07/02/1794 (19 N) Contre Brichet qui sera exclu ce jour, Robespierre défend encore les 

« 73 ». 
10/02/1794 (22 N)  Mort de Jacques Roux par suicide dans sa prison. 
11/02/1794 (23 N) Montbéliard est annexée à la France. 
15/02/1794 (27 N) Robespierre est souffrant. 
22/02/1794 
4 Ventôse An II Hébert attaque, aux Cordeliers, les « Endormeurs » au premier rang 

desquels Robespierre.  
03/03/1794 (13 V) Saint-Just affirme que « le bonheur est une idée neuve en Europe ! ». 

Trois clans se forment au Comité de Salut Public : une droite avec 
Carnot, Lindet, Prieur de La Côte-d’Or et Barère ; un centre avec 
Robespierre, Saint-Just, Couthon, Saint-André et Prieur de La Marne ; 
une gauche, enfin, très pro-Cordeliers avec Billaud et Collot ; Hérault est 
tenu à part. 

04/03/1794 (14 V) Les Cordeliers, derrière Carrier, Momoro et Vincent, appellent à 
l’insurrection ; Hébert et Boulanger sont plus tièdes. 

05/03/1794 (15 V) Lubin et Chaumette retiennent la Commune et Hanriot, la Garde 
Nationale de se mêler aux menées des Cordeliers. 

07/03/1794 (17 V) Collot ramène les Cordeliers à se rétracter de leurs appels du 4. 
10/03/1794 (20 V) Jourdan est nommé à la tête de l’Armée de la Moselle. 
13/03/1794 (23 V) Arrestation nocturne de Ronsin, Vincent, Hébert, Momoro, Manuel et 

Ducroquet. 
14-15/03/1794 (24-25 V) Robespierre entend garder l’équilibre entre les « Indulgents » et les 

« Exagérés ». Il empêche les « Indulgents », et Danton avec eux, de 
triompher trop vite. 

16/03/1794 (26 V) Il y a officiellement 6 247 détenus dans les prisons à Paris. 
17/03/1794 (27 V) Saint-Just obtient l’arrestation de Hérault de Séchelles. 



18/03/1794  (28 V) Arrestation de Chaumette. Lazare Hoche est nommé à la tête de l’Armée 
d’Italie. 

19/03/1794 (29 V)  Bourdon de L’Oise obtient l’arrestation de Héron, membre du Comité de 
Sûreté Générale. 

20/03/1794 (30 V) Robespierre fait annuler l’arrestation de Héron. Hoche, comme 
« Maratiste » et Cordelier, est décrété d’arrestation : il sera incarcéré 
aux Carmes le 22 Germinal et libéré le 17 Thermidor. 

21/03/1794  
1er Germinal An II Début du procès des Hébertistes.  
22/03/1794 (2 G) Marceau passe à l’Armée des Ardennes. 
24/03/1794 (4 G) Fin du procès « Hébert » où tous sont condamnés puis immédiatement 

exécutés. Le divorce entre le Peuple et son Gouvernement est 
consommé. 

27/03/1794 (7 G) Licenciement de l’Armée Révolutionnaire sur proposition de Barère. 
Fouché est rappelé de Lyon. Condorcet est arrêté à Bourg-La-Reine. 

28/03/1794 (8 G) Suicide de Condorcet. 
29/03/1794 (9 G) Les Comités décident de passer à l’action contre les « Indulgents ». 

Pichegru est repoussé par l’ennemi au Cateau.  
30/03/1794 (10 G) Dans la nuit du 10 au 11 Germinal, sont arrêtés : Danton, Desmoulins, 

Delacroix et Phélippeaux. Danton, averti, n’a pas voulu fuir. 
01/04/1794 (12 G) Création du Bureau de Police du Comité de Salut Public, empiètement  

manifeste des attributions du Comité de Sûreté Générale. Schneider est 
guillotiné. 

02/04/1794 (13 G) Ouverture du Procès des « Dantonistes » amalgamé à celui de la 
Compagnie des Indes. Arrestation de Claire Lacombe et de Leclerc. 

03/04/1794 (14 G) Belle défense de Danton au Tribunal Révolutionnaire. 
04/04/1794 (15 G) Décret sur la mise hors-débats des prévenus récalcitrants, obtenu par 

Saint-Just à la Convention pour museler toute défense au procès. 
05/04/1794 (16 G) Fin du procès : tous condamnés et exécutés sauf Luillier qui se suicide. 
08/04/1794 (19 G) Herman, jugé trop mou, est remplacé par Dumas à la présidence du 

Tribunal Révolutionnaire. Robespierre attaque Fouché aux Jacobins. 
10/04/1794 (21 G) Début du procès dit de la « Conspiration du Luxembourg ». Le Club des 

Cordeliers, à bout, cesse ses débats.  
13/04/1794 (24 G) Condamnation et exécution de Chaumette, Gobel, la veuve d’Hébert, 

Dillon, Beysser et Lucie Desmoulins. 
14/04/1794 (25 G) Décret sur l’entrée de Rousseau au Panthéon. 
19/04/1794 (30 G) Le Comité de Salut Public rappelle 21 Représentants en Mission accusés 

d’excès terroristes. Robespierre réunit contre lui désormais les 
survivants des Dantonistes, la Montagne déçue par la répression contre 
les Cordeliers (Billaud et Collot, par exemple), la Montagne hostile aux 
lois de Ventôse comme Carnot, Lindet et Barère, le Comité de Sûreté 
Générale spolié de son rôle policier sans omettre les Représentants en 
Mission rappelés et menacés par l’Exécutif. 

21/04/1794  
2 Floréal An II Mort du Général Dagobert à Puigcerda. 
22/04/1794 (3 F) Malesherbes et D’Espremesnil sont guillotinés. 
23/04/1794 (4 F) Ouverture du Bureau de Police du Comité De Salut Public, mené par 

Saint-Just. 
24/04/1794 (5 F) Les Piémontais sont chassés du Saint-Bernard par le Général Badelanne. 
26/04/1794 (7 F) Saint-Just et Carnot se déchirent au Comité. Pichegru est à Courtrai. 
28/04/1794 (9 F) La Tour du Pin, ancien ministre de la Guerre, est guillotiné. 
29/04/1794 (10 F) Saint-Just part en Mission à l’Armée du Nord. Pichegru est à Furnes. 

Victoire de Saorgio sur les Piémontais. 
30/04/1794 (11 F) Landrecies capitule devant les Autrichiens. 
01/05/1794 (12 F) Victoire du Boulou sur les Espagnols. 
07/05/1794 (18 F) Une « Fête de l’Être Suprême » est acceptée dans son principe, 

proposée par Robespierre. 
08/05/1794 (19 F) Exécution de 27 anciens Fermiers Généraux dont Lavoisier. 



10/05/1794 (21 F) Arrestation de Pache. Lescot-Fleuriot le remplace à la mairie de Paris. 
Exécution de Madame Elisabeth, sœur du ci-devant Roi. 

13/05/1794 (24 F) Turreau est suspendu en Vendée et remplacé par Vimeux. 
18/05/1794 (29 F) Décret obtenu par Couthon donnant la possibilité au Comité de Salut 

Public de déférer des députés devant le Tribunal Révolutionnaire. 
Victoire de Pichegru à Tourcoing sur les Autrichiens. 

20/05/1794 
1er Prairial An II L’Armée des Alpes s’empare du Mont Cenis. 
22/05/1794 (3 P) Tentative d’assassinat de Collot par Admirat. Arrestation de Thérèsa 

Cabarrus (future Madame Tallien). Les Anglais prennent Bastia. 
23/05/1794 (4 P)  Cécile Renault arrêtée chez les Duplay (tentative contre Robespierre) 
24/05/1794 (5 P) Lecointre est le noyau d’une conspiration qui prend forme contre 

Robespierre où gravitent parmi d’autres Thuriot, Thirion, Guffroy, 
Courtois et Bourdon de L’Oise. 

25/05/1794 (6 P) Robespierre se sent menacé et fait rappeler Saint-Just du front. 
26/05/1794 (7 P)  Rapport de Barère à la Convention, perfide pour Robespierre : il cite les 

journaux anglais qui personnalisent la Révolution : « les armées de 
Robespierre… » lui donnant un profil de tyran. 

27/05/1794 (8 P)  Cambon et Moïse Bayle se concertent contre Robespierre. Le Comité leur 
conseille de prendre patience. 

28/05/1794 (9 P) Reprise de Collioure, Saint-Elne et Port-Vendres. 
29/05/1794 (10 P) Jourdan reprend Dinant aux Autrichiens. Les deux armées des Ardennes 

et de la Moselle fusionnent pour devenir la légendaire « Armée de 
Sambre-et-Meuse ». 

01/06/1794 (13 P) Création de l’Ecole de Mars, utopique école militaire révolutionnaire. 
04/06/1794 (16 P) Robespierre est élu président de la Convention par 485 voix. 
06/06/1794 (18 P) Fouché est élu président des Jacobins. 
08/06/1794 (20 P) Fête de l’Être Suprême provoquant des contestations parmi le Peuple 

dont les espoirs sont déçus. Robespierre ne se voit pas durer, il dit aux 
Duplay : « Vous ne me verrez plus longtemps ! ». 

10/06/1794 (22 P) Rapport de Couthon sur la future loi de Prairial. La Convention, docile, 
acquiesce mais en veut aux partisans de Robespierre. 

11/06/1794 (23 P)  Début de la « Grande Terreur ». Du 6 avril 1793 au 10 juin 1794 ont été 
prononcées 1 251 condamnations à mort ; il y en aura 1 376 en 47 
jours, du 23 Prairial au 9 Thermidor. Paris compte ce jour, 7 321 
détenus dans ses prisons. Le Comité de Salut Public se divise au sujet 
des lois de Prairial auxquelles Billaud s’oppose. Bourdon de L’Oise 
obtient un considérant de la Convention au sujet de la protection des 
députés. Robespierre lutte toujours contre Fouché aux Jacobins. 

12/06/1794 (24 P) Robespierre s’aliène la Convention et la Montagne par des menaces qui 
restent vagues. 

15/06/1794 (27 P) Un rapport de Vadier sur l’affaire Théot cherche à « mouiller » 
Robespierre.   

16/06/1794 (28 P) Robespierre tombe dans le piège tendu par Vadier en bloquant le dossier 
Théot. 

17/06/1794 (29 P) Le procès des « Chemises Rouges » (assimilation aux régicides tentant 
de discréditer Robespierre) prononce 54 condamnations. Pichegru prend 
Ypres. 

19/06/1794  
1er Messidor An II Emission de 1 205 millions en assignats. 
21/06/1794 (3 M) Paoli offre la Corse à George III, roi d’Angleterre. 
25/06/1794 (7 M) Jourdan prend Charleroi. De graves divisions se font jour au Comité de 

Salut Public. 
26/06/1794 (8 M) Victoire de Fleurus par Jourdan et Saint-Just. Osselin est guillotiné. 
29/06/1794 (11 M) Billaud, Collot et Carnot traitent Robespierre de dictateur. Ce dernier 

quitte le Comité et n’y reviendra que le 5 Thermidor. 
01/07/1794 (13 M) Robespierre dénonce la conspiration qui le vise aux Jacobins. Jourdan 

prend Mons. 
04/07/1794 (16 M) Barère fait l’apologie de la Terreur à la tribune de la Convention. 



05/07/1794 (17 M) Un nouveau Maximum des salaires est décrété à Paris au Conseil de la 
Commune. 

08/07/1794 (20 M) Jourdan et Pichegru prennent, ensemble, Bruxelles. 
10/07/1794 (22 M) La Convention rappelle Lebon, Représentant à Arras. 
11/07/1794 (23 M) Robespierre obtient l’exclusion de Dubois-Crancé des Jacobins. 
14/07/1794 (26 M) Fouché est exclu des Jacobins. 
15/07/1794 (27 M) Reprise de Landrecies. 
18/07/1794 (30 M) Prise de Nieuport. 
Messidor An II   voit s’accroître le malaise économique et une véritable nausée de la 

Terreur, principalement à Paris. 
22-23/07/1794  
4-5 Thermidor An II Ultimes et vaine tentatives de conciliation aux Comités : les dissensions 

y sont devenues trop graves. 
24/07/1794 (6 T) Pichegru et Jourdan atteignent Anvers et Liège. 
25/07/1794 (7 T) La mise en application à Paris du Maximum des salaires crée un vif 

mécontentement. La Convention offre un sursis à Dubois-Crancé pour lui 
permettre de se justifier. Robespierre se croit trahi par tous et prépare 
un discours en riposte. 

26/07/1794 (8 T) Dernier discours de Robespierre en guise de programme ou de 
testament… Cambon et Billaud le contrent et le réduisent au silence. Le 
soir, Robespierre s’épanche aux Jacobins desquels Billaud et Collot sont 
exclus.  

27/07/1794  
9 Thermidor An II Chute de Robespierre : dès le début de la lecture du rapport de Saint-

Just, les interruptions se font grandissantes. Entre 15 et 16h, Louchet et 
Lozeau font décréter d’arrestation tous les Robespierristes. Libérés du 
Luxembourg par leurs partisans, ces derniers se réfugient à l’Hôtel de 
Ville dans une houleuse veillée d’armes. 

28/07/1794 (10 T) Les forces loyales à la Convention donnent l’assaut de l’Hôtel de Ville 
vers 2h30 du matin sans la moindre opposition de la Commune, 
démobilisée. Robespierre est blessé à la mâchoire (suicide raté ou balle 
perdue d’un gendarme lors de l’assaut), la plupart de ses partisans sont 
capturés. Après un simulacre de procès, 22 d’entre eux sont guillotinés 
entre 19 et 20h. 

28/07-06/08/1794 La purge thermidorienne fera encore 106 victimes.  
(10 T- 19 T) 
 
 
 
 
 
 EPILOGUE 
  
12/11/1794 Fermeture du Club des Jacobins. 
24/12/1794 Suppression du Maximum. 
 
 
 1795  
08/02/1795 La dépouille de Marat est chassée du Panthéon. 
17/02/1795 Une convention dite « de La Jaunaye » est passée avec les Vendéens. 
/04/1795 Barère, Billaud, Collot et Vadier sont déportés. Amar, Duhem et Cambon 

sont arrêtés.     
01/04/1795  
12 Germinal An III Emeutes 
20/05/1795 
1er Prairial An III Emeutes.  
Après Prairial Duquesnoy, Goujon et Romme se suicident ; Bourbotte, Duroy et 

Soubrany sont guillotinés ; 10 000 républicains sont proscrits.  
16/12/1795  Carrier, le bourreau de Nantes, est guillotiné. 


